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Caractéristiques des jeunes passagers de 

véhicules avec un conducteur ayant les facultés 

affaiblies 

L’enjeu 

Les accidents de véhicule à moteur sont la principale cause de décès chez les jeunes Canadiens1,2, 

et la consommation d’alcool et de drogues est en cause dans une forte proportion de ces accidents. 

Le dépistage d’alcool effectué chez les conducteurs âgés de 16 à 25 ans qui ont perdu la vie dans 

un accident de véhicule à moteur en 2010 s’est avéré positif pour près de la moitié (45,5 %) d’entre 

eux. De plus, ils présentaient souvent un taux d’alcoolémie supérieur à la limite prescrite par la loi3. 

Par ailleurs, chez un groupe aux caractéristiques très similaires, la drogue était en cause dans 

environ un tiers (35,4 %) des accidents mortels, le cannabis étant la drogue la plus souvent 

décelée4. 

Les jeunes conducteurs qui perdent la vie dans des accidents de véhicule à moteur liés à l’alcool 

transportent souvent des passagers qui ont à peu près le même âge5. Ces derniers peuvent rendre 

la conduite plus dangereuse, soit en déconcentrant le conducteur, soit en l’incitant à adopter des 

comportements à risque comme accélérer, suivre les autres voitures de trop près ou effectuer des 

changements de voie illégaux6,7. C’est surtout le cas des passagers qui ont eux aussi consommé de 

l’alcool ou d’autres drogues. 

Si des recherches ont déjà été faites sur les jeunes conducteurs ayant consommé de l’alcool et des 

drogues, peu ont été réalisées sur les jeunes passagers qui choisissent de monter à bord des 

mêmes véhicules. Il est nécessaire de mieux comprendre les caractéristiques de ces jeunes 

passagers et les facteurs qui influent sur leur décision pour élaborer des programmes de prévention 

ciblés.  

Principales constatations 

Selon les résultats d’enquêtes sur la consommation de drogues chez les élèves réalisées dans les 

provinces, au cours de l’année précédente, environ le tiers des élèves de la 7e à la 12e année ont déclaré 

avoir voyagé à bord d’une voiture dont le conducteur avait consommé de l’alcool, précisant même que le 

conducteur avait « trop bu ». De plus, presque autant d’élèves ont indiqué avoir voyagé dans la voiture 

d’un conducteur qui avait consommé du cannabis, dont la moitié des élèves de 12e année8. L’Enquête 

de surveillance canadienne de la consommation d’alcool et de drogues a démontré que les jeunes âgés 

de 15 à 24 ans étaient plus susceptibles d’être passagers d’un véhicule avec un conducteur ayant 

consommé de l’alcool ou d’autres drogues que de prendre le volant avec les facultés affaiblies9. Aux 

États-Unis, certaines données sont encourageantes : la proportion de jeunes âgés de 16 à 18 ans qui ont 

pris la route avec un conducteur avec facultés affaiblies par l’alcool a diminué (passant de 23,7 % en 

2001 à 15,2 % en 2011). Ce n’est toutefois pas le cas de la proportion de jeunes ayant pris la route avec 

un conducteur ayant consommé du cannabis, qui est demeurée stable (21,7 % en 2001 et 20,4 % en 

2011)10,11. 

http://www.cclt.ca/
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Des études ont démontré que les passagers de véhicules avec un conducteur avec facultés 

affaiblies ont souvent les facultés affaiblies à un degré similaire12,13. Alternativement, ils présentent 

un taux d’alcoolémie moins élevé, mais choisissent tout de même de voyager dans un véhicule 

conduit par une personne ayant consommé de l’alcool5,14. Ces résultats démontrent que ni les 

conducteurs ni les passagers ne prennent des décisions responsables après avoir consommé de 

telles substances. 

Facteurs de risque et de protection 

Un examen de diverses études sur le sujet a mis en évidence des facteurs courants qui augmentent 

le risque de monter à bord d’une voiture en compagnie d’un conducteur avec facultés affaiblies par 

l’alcool ou la drogue. Les facteurs qui concernent les jeunes sont énumérés ci-dessous : 

Facteurs de risque 

sociodémographiques  

 Jeunesse (de 9 à 15 ans) 

 Statut socio-économique faible 

 Faibles notes à l’école 

 Parents séparés 

 Travail à temps partiel 

Facteurs de risque psychosociaux 

 Comportements à risque  

 Recherche de nouvelles expériences et de 

sensations fortes 

 Impulsivité 

 Agressivité 

 Modèle des parents et perception de leur 

approbation 

 Modèle des pairs et perception de leur 

approbation 

Facteurs de risque comportementaux  

 Consommation de grandes quantités d'alcool 

 Première consommation d’alcool précoce 

(avant l’âge de 15 ans) 

 Consommation de drogue 

 Antécédent de conduite dangereuse  

 Absentéisme scolaire 

 Tricherie et vol 

 Conduire ou monter à bord d’un véhicule tout 

terrain après avoir consommé de l’alcool ou 

de la drogue 

Facteurs de protection  

 Croyances religieuses et participation à des 

activités à caractère religieux  

 Participation à des activités sportives, 

scolaires et parascolaires 

 Importance accordée au rendement scolaire

De nombreux facteurs de risque pour les passagers des véhicules sont semblables qu’il s’agisse 

d’un conducteur ayant consommé du cannabis ou de l’alcool11,15. Toutefois, la nature de la 

substance consommée semble avoir un effet : ainsi, les personnes qui consomment du cannabis ou 

qui conduisent après en avoir consommé sont susceptibles de monter à bord d’un véhicule conduit 

par une personne ayant les facultés affaiblies par le cannabis seulement, tandis que ceux qui 

conduisent après avoir consommé de l’alcool sont susceptibles de monter à bord d’un véhicule 

conduit par une personne ayant les facultés affaiblies par l’alcool 16. 

Les répercussions associées au genre de la personne ou à la taille de sa communauté ne peuvent 

être clairement définies, puisque l’influence de ces facteurs évolue tout au long de l’adolescence et 

jusqu’au début de l’âge adulte. Certains jeunes peuvent être simplement plus enclins à adopter 

toutes sortes de comportements à risque, y compris prendre la route avec un conducteur avec 

facultés affaiblies17. 

Implications  

Tous ces facteurs de risque mis ensemble suggèrent que le fait d’accompagner un conducteur avec 

facultés affaiblies peut être le résultat d’influences complexes qui tirent leurs origines de la 

personnalité de chacun et du modèle offert par les parents et les pairs. Les jeunes qui choisissent 
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de monter à bord d’un véhicule conduit par une personne ayant les facultés affaiblies adoptent 

probablement d’autres comportements à risque élevé comme conduire eux aussi avec facultés 

affaiblies. 

 Les programmes de prévention devraient cibler les jeunes qui affichent des comportements à risque 

élevé. 

Les jeunes qui montent dans le véhicule d’un conducteur avec facultés affaiblies ont souvent 

commencé à consommer de l’alcool ou d’autres drogues avant l’âge de 15 ans. Des programmes 

d’éducation devraient être présentés aux jeunes bien avant qu’ils aient atteint l’âge légal pour 

conduire, de manière à ce qu’ils connaissent bien les risques avant de se retrouver devant des 

situations dangereuses.  

 Les programmes d’éducation sur la consommation de substances et le transport sécuritaire 

devraient être offerts aux jeunes de moins de 15 ans. 

Les jeunes peuvent croire qu’il est acceptable de conduire avec facultés affaiblies si leurs parents 

adoptent ce comportement ou s’ils montent à bord de véhicules tout terrain en compagnie de 

conducteurs ayant consommé de la drogue ou de l’alcool. Les parents et les pairs jouent un rôle 

crucial – en adoptant des comportements sécuritaires, ils peuvent éviter que les jeunes en viennent 

à juger normal de monter à bord d’un véhicule conduit par une personne ayant les facultés 

affaiblies. 

 Les programmes de prévention devraient inclure des messages aux parents et à la famille sur 

l’apprentissage par modèle par rapport aux comportements. 

 Les utilisateurs de véhicules tout terrain devraient être renseignés sur les pratiques sécuritaires et 

les conséquences de la conduite de tels véhicules après avoir consommé de l’alcool ou de la drogue. 

Les passagers peuvent contribuer au risque d’accident en déconcentrant le conducteur ou en 

l’encourageant à prendre des risques.  

 Les programmes d’enseignement de la conduite et les activités de sensibilisation du public et de 

promotion de la santé devraient promouvoir l’idée qu’une conduite sécuritaire est autant l’affaire des 

conducteurs que des passagers.  

L’augmentation de la disposition d’une personne à prendre des risques en général, et plus 

particulièrement à monter à bord d’un véhicule conduit par une personne ayant les facultés 

affaiblies, dépend probablement de l’interaction d’un ensemble de facteurs. De plus, il se peut que 

les jeunes ne soient même pas conscients des risques de telles actions, car d’autres études ont 

révélé, par exemple, que les jeunes ont des doutes quant aux effets du cannabis sur la capacité de 

conduire un véhicule à moteur18. 

 Il faut offrir aux jeunes des renseignements clairs sur les effets de la consommation de drogues et 

ses répercussions sur la capacité de conduire un véhicule et d’évaluer l’état d’un conducteur.  

 Les jeunes devraient toujours prévoir un moyen de transport sécuritaire pour éviter toute 

conséquence néfaste.  

Autres considérations 

Bien d’autres facteurs peuvent influer sur la décision d’une personne de monter à bord d’un 

véhicule conduit par une personne ayant consommé des substances. Il est primordial que les jeunes 

discutent et planifient des méthodes de transport sécuritaire. En plus de choisir un conducteur 

désigné, il faut s’accorder sur la définition de ce rôle (p. ex. aucune consommation d’alcool ni de 

drogue) et les responsabilités des passagers (p. ex. ne pas déconcentrer le conducteur).  
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Le Centre canadien de lutte contre les toxicomanies (CCLT) transforme des vies en 

mobilisant les gens et les connaissances afin de réduire les méfaits de l’alcool et des 

drogues sur la société. En partenariat avec des organismes publics et privés et des 

organisations non gouvernementales, il travaille à améliorer la santé et la sécurité 

des Canadiens. 

Les activités et les produits du CCLT sont réalisés grâce à la contribution financière 

de Santé Canada. Les opinions exprimées par le CCLT ne reflètent pas 

nécessairement celles du gouvernement du Canada. 

 

Autres ressources  

 Ce que la jeunesse canadienne pense du cannabis 

 Rapport pancanadien sur la consommation d’alcool et de drogues des élèves 
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